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RÉSUMÉ 

 

La pêche est une activité importante qui contribue à la sécurité alimentaire dans le monde entier, en 

particulier dans les pays en développement. Elle représente l’une des activités principales dans le septième Pôle 

de Développement Agricole au Bénin. Elle constitue pour les populations locales non seulement une source de 

protéines animales hautement nutritives mais aussi une activité génératrice de revenus. Elle est l’une des 

principales activités humaines qui affectent les écosystèmes aquatiques. L’objectif de cette étude était d’analyser 

les déterminants socio-économiques de l’utilisation des engins et pratiques de pêche destructives des ressources 

halieutiques. L’étude a porté sur 129 pêcheurs dans les villages Vèha et Logbo (commune de Lokossa) et Tokpa 

et Tohonou (commune de Houéyogbé). La méthode d’échantillonnage aléatoire simple a été utilisée pour la 

sélection des unités d’enquête. Un modèle Logit binomial a été utilisé pour l’analyse des déterminants 

socioéconomiques. Les résultats de l’étude ont montré que le nombre d’années d’expériences dans la pratique de 

la pêche, le niveau d’instruction du pêcheur et la fréquence de pêche sont les déterminants de l’utilisation des 

engins et pratiques de pêche destructives des ressources halieutiques au niveau du lac Toho. L’utilisation des 

filets réglementés, le développement d’activités génératrices de revenus autres que la pêche, la réduction de la 

pêche à la main, la réduction de l’utilisation des épuisettes et le développement de la pisciculture sont des 

stratégies de gestion développées par les pêcheurs face à la baisse des ressources halieutiques dans le lac Toho. 

© 2020 International Formulae Group. All rights reserved. 
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Socio-economic determinants of the use of destructive fishing gear and 

practices of fishery resources on Lake Toho in Benin (West Africa) 
 

ABSTRACT 

 

Fishery is an important activity contributing to food security in the world and particularly in developing 

countries. In south of Benin, fishery is one of the main activities in coastal regions. Fishery is not only a source 

of protein with high nutritious value but also an income generating activity. It is one of the main human activities 

which affect aquatic ecosystem. This study aims at analyzing the socio-economic determinants of the use of the 

destroy engine and practical in fisher. A total of 129 fishermen were interviewed in Vèha and Logbo villages in 
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the district of Lokossa and Tokpa and Tohonou villages in the district of Houéyogbé in South of Benin. A simple 

random sampling was used for selecting the survey units. Binomial Logit model was used to analyze the data. 

The results revealed that the number of years in fishery activity, the level of education and the frequency of fish 

harvesting are the socioeconomic determinants of the use of destroy practical in fishery in Toho lake. The use of 

regulated nets, the development of income-generating activities other than fishing, the reduction of catching fish 

by hand, the development of aquaculture and the development of the ritual practices, are ways to cope with the 

decline in halieutic resources of the fishermen. 

© 2020 International Formulae Group. All rights reserved. 
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INTRODUCTION 

L’augmentation de la population 

mondiale a entraîné corrélativement une plus 

grande demande en protéines, notamment 

animales. Au niveau halieutique, 

l’amélioration des techniques de pêche, 

l’extension des zones de capture conduisant à 

accroître les captures ont permis de satisfaire 

une partie de cette demande protéique (FAO, 

2014) entraînant un doublement des captures 

totales entre les années 1962 (40 000 tonnes) et 

1987 (80 000 tonnes) (Roche International, 

2000). La pêche est la seule source de protéines 

animales dans certains pays en voie de 

développement (Ticheler 2000) notamment au 

Bénin (UEMOA, 2002). Au Bénin, elle 

contribue pour 75% à la production halieutique 

nationale et participe pour près de 40% à la 

consommation nationale de protéines animales 

(UEMOA, 2002). En 2006, la production 

halieutique nationale est de l'ordre de 40 000 

tonnes dont 75% provenant de la pêche 

artisanale continentale. La pêche au Bénin est 

pratiquée par environ 40000 pêcheurs 

professionnels auxquels s'ajoutent 13 000 

saisonniers (MAEP, 2009). 

La production halieutique au Bénin est 

jusqu’à ce jour essentiellement fournie par la 

pêche dans les cours et plans d’eau. Depuis 

quelques années, les besoins en poissons des 

populations sont accrus alors que les prises ont 

chuté passant de 41 507 tonnes en 2006 à 

36 385 tonnes en 2007 (MAEP, 2009). Cette 

situation rend très dépendantes les populations 

locales vis-à-vis des ressources halieutiques. 

La pêche étant l’une des principales activités 

humaines qui affectent les écosystèmes 

aquatiques (FAO, 2014), cette dépendance 

accrue occasionne à cet effet une pression très 

forte sur les pêcheries par un effort de pêche 

incontrôlé, une utilisation généralisée de 

pratiques et d’engins de pêche non sélectifs et 

surtout, par l’absence d’une politique soutenue 

d’orientation des pêcheurs vers les ressources 

halieutiques encore inexploitées ou sous-

exploitées et vers les activités alternatives. Du 

fait de la pression démographique, des insuccès 

scolaires et de la misère grandissante au sein 

des populations locales, on assiste à une 

pression de pêche sur les stocks de poissons 

avec comme conséquence l’amenuisement des 

captures débarquées dans les pêcheries 

(Mukabo et al., 2017). La composition 

spécifique des captures s’est considérablement 

modifiée au fil des années et se caractérise de 

nos jours par une forte domination des espèces 

de petites tailles (Lalèyè et al., 2007). Avec 

cette pression démographique, la pêche sur les 

différents plans d’eau n’arrive plus à permettre 

aux pêcheurs de subvenir à leurs besoins. C’est 

la même situation au niveau du lac Toho qui 

s’est appauvri considérablement en ressources 

halieutiques passant de 45 310 à 37 723 tonnes 

de 2014 à 2016 (FAO, 2018 ; INSAE, 2018). 

Des études effectuées sur certaines pêcheries 

du Bénin ont montré que l’utilisation massive 

d’engins et techniques de pêche traditionnels et 

rudimentaires (Lalayè et al., 2005), les nasses 

et les acadjas (Attingli et al., 2017) sont à la 

base de cette baisse de ressources halieutiques. 

Le niveau de la dégradation continue de cet 

écosystème engendre, de fait, une extrême 

pauvreté des populations riveraines 

(Anticamara et al., 2011). L’objectif de cet 

article est d’analyser les déterminants de 

l’utilisation des pratiques de pêche destructives 

des ressources halieutiques dans lac Toho. 
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MATERIEL ET METHODES 

Zone d’étude 

L’étude a été réalisée dans les villages 

Vèha, Logbo (commune de Lokossa), Tohonou 

et Tokpa (commune de Houéyogbé) qui sont 

des villages se situant au bord du lac Toho 

(Figure 1). Le lac Toho (6 °36 35 - 6 ° 40 N et 

1 ° 45 - 1 ° 50 E) est situé au sud du Bénin. Sa 

surface varie entre 9,6 km² et 15 km² avec une 

profondeur moyenne de 2,1 m (Ahouansou et 

al., 2008). Il a en moyenne 7 km de longueur ; 

de largeur méridionale variant entre 0,5 et 2,5 

km et environ 500 m de largeur septentrionale. 

La vallée de la rivière Sazué sert de débouché 

pendant la saison des crues à travers deux 

canaux. Cette vallée sert également d'affluent 

lors des inondations du Mono. En raison de sa 

situation géographique, le lac Toho est 

influencé par un climat subéquatorial 

caractérisé par quatre saisons distinctes: (1) 

une longue saison des pluies de mi-mars à mi-

juillet, (2) une saison sèche de mi-juillet à mi-

septembre, (3) une courte saison des pluies de 

mi-septembre à mi-novembre et (4) une longue 

saison sèche de mi-novembre à mi-mars 

dominée par les vents continentaux et 

l'harmattan (Lederoun et al., 2015). Les 

précipitations annuelles varient entre 544 mm 

et 1376 mm tandis que la température se situe 

entre 20,6 et 33,5 oC avec une moyenne 

annuelle de 28 oC. L'humidité relative est très 

élevée et varie de 65% en janvier à 80,6% en 

juin (Ahouansou et al., 2008). 

 

Collecte des données 

Les données ont été collectées en deux 

phases complémentaires, la phase exploratoire 

et la phase d’enquête approfondie. La phase 

exploratoire a permis d’identifier les villages 

impliqués dans les activités de pêche sur le lac 

Toho. La phase d’enquête approfondie est 

constituée de l’échantillonnage et de la collecte 

des données primaires. L’échantillonnage a 

consisté à la sélection des villages, au 

recensement de tous les ménages pêcheurs 

dans chaque village retenu, et à la sélection 

aléatoire des ménages pêcheurs dans lesdits 

villages. La sélection des villages a tenu 

compte, entre autres, de l’activité dominante, 

du poids démographique de chaque village et 

de la position géographique par rapport au lac. 

Ainsi, quatre villages ont été sélectionnés : 

Vèha et Logbo dans la commune de Lokossa et 

Tokpa et Tohonou dans la commune de 

Houéyogbé. Le recensement des ménages 

ayant d’impact sur la ressource a donné comme 

résultat 241 ménages répartis comme suit : 43 

ménages pêcheurs à Vèha, 45 à Logbo, 93 à 

Tokpa et 60 à Tohonou. Pour déterminer la 

taille de l’échantillon correspondant à cette 

population, la méthode PPI (Progress out of 

Poverty Index) a été utilisée. Avec cette 

méthode, la taille de l’échantillon (n) des 

ménages à enquêter est fixée avec un niveau de 

confiance (1-c)% = 95%. La formule de taille n 

d’échantillon définie dans le cadre du Progress 

out of Poverty Index est  

𝑛 = 𝑁 ∗
𝑧2∗𝛼2∗𝑝(1−𝑝)

𝑧2∗𝛼2∗𝑝(1−𝑝)+𝑐2∗(𝑁−1)
            

     

 (Schreiner, 2012)  

𝑐 = ± 𝑧 ∗ 𝛼 ∗ √
𝑝(1−𝑝)

𝑛
∗ √

(𝑁−𝑛)

𝑁−1
  

Avec:  

 N est la taille de la population totale.  

 z =1,96, représente la valeur de la variable 

aléatoire normale U pour un intervalle de 

confiance égal à 0,05 ; 

 c (Intervalle de confiance) = 0,05 ; 

 p (le pourcentage de la population qui 

pratique la pêche dans la zone d’étude, p̂ = 

67%) ; 

 𝛼 (Les intervalles de confiance pour le PPI 

= 0,90) ; 

Ainsi pour N = 241, on a n = 129. 

Pour trouver l’effectif des sous-

échantillons dans chaque village retenu, il a été 

utilisé à cet effet la méthode de 

proportionnalité. Pour ce faire, un coefficient k, 

appelé taux de sondage ou d’échantillonnage a 

été calculé, tel que : k = 
n

N
 (53%). Avec ce taux, 

les échantillons par village sont : 23 (Vèha), 23 

(Logbo), 50 (Tokpa) et 33 (Tohonou). La 

collecte des données primaires est faite à l’aide 

d’un questionnaire administré aux chefs de 

ménage pêcheurs. 
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Méthodes d’analyse des données 

Modèle théorique d’analyse 

Pour identifier les facteurs déterminants 

de l’utilisation des engins et pratiques de pêche 

destructives des ressources halieutiques, le 

modèle économétrique Logit binomial a été 

utilisé. Le Logit est fondé sur la loi logistique. 

La variable dépendante a deux modalités : soit 

l’enquêté utilise au moins une pratique 

destructive de pêche soit il n’utilise pas. En se 

référant à Peng et al. (2002), Agresti et al. 

(2009), et Rakotomalala (2015), l’équation du 

modèle se présente sous la forme suivante : 

𝑙𝑛 (
𝜋

1−𝜋
) =  𝛼 + 𝛽𝑋 (1) 

La linéarisation de l’équation (1) 

donne l’équation (2): 

𝜋 = 𝑃(𝑌) =  
𝑒𝛼+𝛽𝑋𝑖

1+𝑒𝛼+𝛽𝑋𝑖  
 (2) 

Où 𝜋 est la probabilité que le pêcheur utilise au 

moins une pratique destructive de pêche (Y 

=1), Xi = vecteur des variables explicatives, 𝛼 

est la constante de l’équation, β représentent les 

coefficients de régression des variables 

explicatives à estimer.  

La variable dépendante Yi 

= {
𝟏 𝑠𝑖 𝑙𝑒 𝑝ê𝑐ℎ𝑒𝑢𝑟 𝑒𝑚𝑝𝑙𝑜𝑖𝑒 𝑎𝑢 𝑚𝑜𝑖𝑛𝑠 𝑢𝑛𝑒 

𝑝𝑟𝑎𝑡𝑖𝑞𝑢𝑒 𝑑𝑒𝑠𝑡𝑟𝑢𝑐𝑡𝑖𝑣𝑒 𝑑𝑒 𝑝ê𝑐ℎ𝑒 
𝟎 𝑠𝑖 𝑛𝑜𝑛

 

En prenant le log de l’équation (2), nous 

obtenons le modèle Logit suivant avec les 

coefficients à estimer : 

ln (
P(Y=1)

1−P(Y=1)
) =  α + β1X1 +  β2X2 +

⋯ βkXk + ei (3) 

𝑒𝑖 sont les termes d’erreurs et i = 1, 2, 3, 4,….k 

sont les observations. 

Ensuite, on estime l’équation (3) par 

l’estimation des coefficients 𝛼, 𝛽1, 𝛽2…𝛽𝑘 et 

enfin l’interprétation des résultats du modèle. 

Modèle empirique 

La probabilité que le pêcheur utilise au 

moins une pratique destructive de pêche peut 

s’écrire (Rakotomalala, 2015): 

ln (
P(Y = 1)

1 − P(Y = 1)
) = α + β1EXP + β2ACTPRIN

+ β3FREQ_1 + β4FREQ_2

+ β5NIV_1 + β6NIV_2  

Le logiciel STATA 13 a été utilisé pour 

analyser les données. La validation du modèle 

logit binomiale s’est faite avec le ratio de 

vraisemblance dont la probabilité doit être 

inférieure au seuil de 5%. Le pseudo-R² de 

Mcfadden donne le pourcentage de la variation 

de la variable dépendante par les variables 

explicatives introduites dans le modèle Logit 

binomiale. Les variables retenues à cet effet 

dans le modèle sont celles qui ont été 

significatives au seuil de 1%, 5% ou 10%. 

Le Tableau 1 présente la définition des 

variables explicatives du modèle et leurs signes 

attendus. 

AGE : représente l’âge du pêcheur. 

L’âge est une variable socio-économique qui 

influencera de façon négative l’utilisation des 

techniques et pratiques destructives de pêche. 

Plusieurs travaux ont utilisé cette variable dans 

les modèles économétriques tels que Allison et 

al. (2001) et Daw et al. (2012). 

EXP : représente le nombre d’années 

d’expériences du pêcheur au cours desquelles 

il a mobilisé plusieurs connaissances 

endogènes qu’il utilise pour apprécier, analyser 

et interpréter les faits et phénomènes liés à la 

pêche. Le nombre d’années d’expériences est 

un facteur qui sera corrélé de façon négative 

avec l’utilisation des pratiques destructives de 

pêche en ce sens où plus le nombre d’années 

d’expériences dans la pratique de la pêche 

augmente, plus le pêcheur prendra conscience 

du problème (baisse des ressources 

halieutiques) et développera des stratégies ou 

mesures allant dans le sens de la résolution 

dudit problème. Cette variable a été utilisée par 

Pollnac et al. (2001), Pita et al. (2010) et Daw 

et al. (2012). 

ATPRIN : représente l’activité 

principale de l’enquêté, l’activité dans laquelle 

l’individu se reconnaît et y consacre beaucoup 

de temps. Le pêcheur et son ménage dépendent 

en grande partie de cette activité principale. Il 

investit la plupart de ses moyens dans cette 

activité pour avoir le maximum de satisfaction. 

Ce qui peut à l’amener à utiliser tous les 

moyens nécessaires y compris les pratiques 

destructives pour pêcher le maximum de 

ressources halieutiques. L’activité principale 

(pêche) du pêcheur influencerait de façon 

positive l’utilisation des pratiques destructives 

de pêche. Cette variable a été utilisée par 

Allison et al. (2001), Marshall et al. (2007) et 
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Daw et al. (2012) dans leurs modèles 

économétriques. 

FREQ : La fréquence de pêche est un 

facteur capital pour analyser la baisse des 

ressources halieutiques. C’est un facteur qui va 

influencer de façon positive l’utilisation des 

pratiques destructives de pêche. En effet, le 

pêcheur fréquente le lac en fonction de ses 

engins et techniques de pêche. Un pêcheur qui 

possède un engin de pêche pouvant capturer 

toute catégorie d’âge de poissons (filets 

maillants par exemple), aura tendance à plus 

fréquenter le lac afin d’augmenter à chaque fois 

les prises. Plusieurs études (Coulthard, 2008 ; 

Daw et al., 2012) ont utilisé cette dans 

l’analyse des déterminants socio-économiques. 

NIV : désigne le niveau d’instruction de 

l’enquêté. L’éducation contribue par 

l’introduction de nouvelles valeurs, à la 

transformation des modèles culturels et 

traditionnels. En effet, l’instruction permet à 

l’individu de réaliser des progrès au niveau de 

sa vie. Un niveau d’instruction élevé peut 

permettre à l’enquêté d’avoir une grande 

connaissance formelle sur les ressources 

halieutiques et des stratégies de gestion durable 

de ces ressources. Le niveau d’instruction du 

pêcheur est une variable qui sera corrélée de 

façon négative avec l’utilisation des pratiques 

destructives de pêche. Cette variable a été 

utilisée par Allison et al. (2001), Marshall et al. 

(2007), Smith et al. (2005) et Daw et al. (2012). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 1 : Localisation de la zone d’étude. 
Source : Fond de carte Topo, IGN 2003. Google Earth, 2015 
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Tableau 1 : Définition des variables du modèle Logit et signes attendus. 

 

Variables Code Modalités Signe attendu 

Age du pêcheur AGE Continue - 

Nombre d’années d’expérience EXP Continue - 

Activité principale ACTPRIN 1 : Pêche ; 0 : Autres (Agriculture, 

Elevage, Chasse, Transformation) 

+ 

Fréquence de pêche 1 FREQ_1 1 : Une fois par jour ; 0 : Sinon + 

Fréquence de pêche 2 FREQ_2 
1 : Plus d’une fois par jour ; 0 : 

Sinon 
+ 

Niveau d’instruction primaire NIV_1 1 : Primaire ; 0 : Sinon - 

Niveau d’instruction 

secondaire 
NIV_2 

1 : Secondaire ; 0 : Sinon 
- 

 

 

RESULTATS 

Caractéristiques socio-économiques des 

pêcheurs 

Le Tableau 2 relatif aux caractéristiques 

socio-économiques montre la répartition des 

pêcheurs suivant leur âge, le nombre d’années 

d’expérience dans la pêche (première partie du 

Tableau 2). Les pêcheurs ont en moyenne 

40,35 (±10,18) ans. Ils ont en moyenne 38,17 

(± 9,15) années d’expériences dans la pratique 

de pêche. La seconde partie du tableau 2 

relative aux variables qualitatives a montré que 

la majorité des pêcheurs (69,18%) ont la pêche 

comme activité principale. 53,49% et 85,18% 

respectivement des pêcheurs n’ont aucun 

niveau d’instruction et fréquentent 

habituellement le lac Toho plus d’une fois par 

jour. 

 

Perceptions sur les pratiques destructives de 

pêche 

Les pratiques destructives de pêche 

(Figure 2) expliquant la baisse des ressources 

halieutiques sont respectivement par ordre 

d’importance la pratique de la pêche à la main 

(82,3%), l’utilisation des épuisettes (71,1%), 

l’utilisation des filets et nasses à petites mailles 

(mailles inférieures à 40 mn) (58,7%) et 

l’utilisation des engrais chimiques utilisés lors 

de la production végétale au bord du lac 

(15,1%). Les Figures 3, 4, 5 et 6 montrent 

respectivement les épuisettes, les filets 

maillants, les filets moustiquaires et le panier 

«Gôdô» utilisés au cours de la pêche artisanale 

sur le lac Toho. 

 

Facteurs déterminants de l’emploi des 

pratiques destructives de pêche 

Le modèle Logit binomial réalisé pour 

déterminer les facteurs explicatifs de l’emploi 

des pratiques destructives de pêche donne les 

résultats qui sont présentés dans le Tableau 3. 

Le ratio de vraisemblance est significatif au 

seuil de 5% avec le test de khi-deux. Le 

pseudo-R2 de McFadden est 0,7915 et signifie 

que la variation des variables explicatives 

incluses dans le modèle explique à 79,15% de 

la variation de la variable dépendante qu’est 

l’utilisation des pratiques destructives de 

pêche. Par conséquent, le modèle est 

globalement significatif à 1% (Tableau 3). Le 

modèle a un pouvoir de prédiction correcte très 

élevé (supérieure à 90%) et signifie que le 

modèle peut être utilisé pour prédire à 94,53% 

la variation de la variable dépendante suite aux 

variations des variables explicatives. Les 

variables significatives du modèle sont la 

fréquence de pêche 1, la fréquence de pêche 2, 

le nombre d’années d’expérience dans la pêche 

et le niveau d’instruction secondaire du 

pêcheur. 

La variable "Nombre d’années 

d’expériences dans la pratique de la pêche" a 

un coefficient hautement significatif au seuil de 

1% et de signe négatif (Tableau 3). Ce qui 

traduit que le "Nombre d’années d’expériences 

dans la pratique de la pêche" a un effet négatif 
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sur la probabilité que le pêcheur utilise les 

pratiques destructives de pêche. Ce résultat 

satisfait donc le signe attendu du coefficient de 

la variable. L’effet marginal trouvé est 

significatif et de signe négatif. 

La variable "Niveau d’instruction 

secondaire" du pêcheur a un coefficient 

significatif au seuil de 10% et de signe négatif. 

L’effet marginal de cette variable est aussi 

négatif. Ce qui traduit que le "Niveau 

d’instruction du pêcheur" a un effet négatif sur 

la probabilité que le pêcheur utilise les 

pratiques destructives de pêche. Ainsi, plus le 

niveau d’instruction du pêcheur évolue (vers le 

niveau secondaire), moins il emploie les 

pratiques destructives de pêche.  

Les deux variables "Fréquence de 

pêche 1" et "Fréquence de pêche 2" ont des 

coefficients très hautement significatifs au 

seuil de 1% et de signe positif comme attendu. 

Les effets marginaux de ces deux variables 

étant positifs alors les pêcheurs qui fréquentent 

le lac une fois par jour d’une part et plus d’une 

fois par jour d’autre part emploient plus les 

pratiques destructives de pêche et occasionnent 

ainsi la baisse croissante des ressources 

halieutiques.

 

Tableau 2 : Caractéristiques socio-économiques des pêcheurs. 

 

Variables quantitatives  Moyenne Ecart type 

Age (années) 40,35 10,18 

Nombre d’années d’expérience dans la pêche (années) 38,17 9,15 

Variables qualitatives  Pourcentage (%) 

Activité principale Pêche 69,18 

Agriculture, Elevage, Chasse, Transformation 30,82 

Niveau d’instruction Aucun 53,49 

Primaire 27,91 

 Secondaire 18,60 

Fréquence de pêche Une fois par jour 14,88 

2 à 5 fois par jour 85,18 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2 : Pratiques destructives de pêche au niveau du lac Toho. 
Légende : ENCH : Engrais chimiques utilisés lors de la production végétale au bord du lac ; PPMA : Pratique de la pêche à 

la main ; EPUIS : Utilisation des épuisettes ; FINAS : Utilisation des filets et nasses à mailles serrées 
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Figure 3 : Grande épuisette utilisée au cours de la pêche sur le lac Toho. 
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Figure 4 : Filets maillants utilisés au cours de la pêche sur le lac Toho. 
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Figure 5 : Filets moustiquaires utilisés au cours de la pêche sur le lac Toho. 
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Figure 6 : Panier « Gôdô » utilisé au cours de la pêche à la main. 

 

Tableau 3 : Résultats du modèle logistique binomial. 

 

Variables Coefficients Erreur standard Effets marginaux 

Age du pêcheur -0,56987 0,568914 0,0078124 

Nombre d’années d’expériences -0,4429264*** 0,142206 -0,0026654*** 

Activité principale -0,1756472 1,618352 -0,001023 

Fréquence de pêche 1 (Une fois par jour) 0,385888*** 0,1354023 0,0023222*** 

Fréquence de pêche 2 (2 à 5 fois par jour) 6,031985*** 1,696446 0,3266*** 

Niveau d’instruction primaire 1,91145 1,59544 0,025154 

Niveau d’instruction secondaire -2,964446* 1,585857 -0,0270647* 

Constante -5,241864 2,742724  

Nombre d’observations = 129 

Signification du modèle (Prob > chi2) = 0,0000 *** 

Log vraisemblance = -13,472501  

Chi-deux (4) = 102,26 

Pseudo R2 de McFadden = 0,7915 

% de prédiction correcte = 94,53% 

***= significatif à 1 %, ** = significatif à 5 % ; * = significatif à 10 %.  
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DISCUSSION 

Pratiques destructives de pêche et problème 

de baisse des ressources halieutiques 

Deux formes d’épuisettes (petites et 

grandes) sont utilisées sur le lac Toho 

(Ahouansou, 2003 ; Ahouansou et al., 2016). 

L’un des facteurs qui conduisent à la 

dégradation des stocks de poissons est le mode 

d’exploitation de ces ressources à travers les 

engins et techniques de pêche inadaptés 

(Lalayè et al., 2005 ; Akonkwa et al., 2017). 

Ainsi, selon Montchowui et al. (2007) 

et  Attingli et al. (2017), les engins de pêche 

tels que “Acadja” et filets maillants sont les 

plus utilisés dans les zones de pêcherie situées 

en aval et au centre de la basse vallée de 

l’Ouémé (TU: 0,350 à 0,502) et ont un indice 

de nuisance élevé (IN: 0,209 chacun) sur 

l’ichtyofaune. L’influence des engins et 

techniques de pêches (II: 0,126 à 0,146) affecte 

aussi l’abondance relative des espèces de 

poissons (AR: 2,410 à 3,723). D’autres études 

effectuées sur le fleuve Ouémé (Montchowui et 

al., 2008) révèle que quatre types d’engins de 

pêche sont utilisés pour l’exploitation des 

poissons dans la vallée du fleuve Ouémé: le 

filet maillant, le filet épervier, la petite senne 

ou Akpélou et les nasses. Cette étude révèle un 

mode d’exploitation très sévère des poissons 

avec une forte pression de la pêche sur les 

juvéniles 0 + issus de la reproduction de 

l’année et les poissons immatures ; ce qui met 

en péril le bon renouvellement des poissons et 

favoriserait ainsi une dégradation de leur stock. 

Anticamara et al. (2016), dans la même 

logique, souligne que les filets éperviers et 

maillants permettent de capturer plus de 

poissons que les autres techniques de pêche et 

peuvent entraîner une diminution des 

ressources halieutiques. Selon Azaguagh et al. 

(2018), les différents engins de pêche (filet 

épervier, filet maillant, nasse et palangre) 

utilisés sur les lacs participent en grande partie 

aux prises totales. Ces filets maillants sont les 

engins de pêche les plus utilisés de manière 

permanente quelles que soient les saisons. 

Anticamara et al. (2016) soulignent que les 

engins de pêche les plus utilisés sur les lacs 

sont les filets maillants (filets ayant des mailles 

inférieures à 3 mm) qui prélèvent une 

importante quantité de poissons. Les études 

empiriques menées dans le lac Tanganyika font 

ressortir que la pêche avec des engins 

destructifs est une importante menace à la 

biodiversité et au maintien des stocks exploités. 

C’est le cas des filets à trop petites mailles 

utilisés dans les frayères et nurseries, ce qui est 

particulièrement destructif pour les stocks de 

poissons, car tout est capturé, y compris les 

larves, les alevins, etc. Ces filets sont 

particulièrement dangereux parce qu’ils raclent 

le fond, retournent le substrat, obstruant ainsi 

les sources de nourriture et les nids des 

poissons (Mukabo et al. 2017). Par contre sur 

le Lac Mai-Ndombe au Congo, les trous à 

poissons, fréquemment utilisés par les 

pêcheurs artisans, constituent la technique de 

pêche destructive des ressources halieutiques 

(Luhusu et al., 2013). L’emploi des pratiques 

destructives de pêche (pratique de la pêche à la 

main et l’utilisation des filets éperviers et 

maillants) sur les ressources halieutiques des 

lacs est un problème reconnu puisque les 

prélèvements sur la ressource ont dépassé les 

capacités de renouvellement des stocks, ce qui 

est synonyme de surexploitation qui a conduit 

à une réduction de la biodiversité voire à 

l’extinction des ressources halieutiques 

(Badahoui et al., 2010 ; Dialla et al., 2016). La 

dégradation des ressources halieutiques au 

niveau des lacs est aussi causée par la pêche à 

la main (Machado et al., 2019). En effet, la 

pêche à la main est une technique qui consiste 

à aller au fond du lac et y rester pendant 5 à 10 

minutes selon le pêcheur. Elle se fait le plus 

souvent en groupe. Lorsque les pêcheurs y 

sont, ils forment un cercle et utilisent leurs 

mains pour rechercher dans la boue les trous de 

poissons. Lorsque ces derniers arrivent à être 

repérés, les pêcheurs essayent de faire fuir ces 

poissons en détruisant ces trous. Au cours de 

leur fuite, ces poissons sont attrapés par les 

mains des pêcheurs qui avaient préalablement 

formé le cercle. Cette pratique est une pratique 

destructive des ressources halieutiques 

puisqu’elle entraîne non seulement la 

destruction des niches écologiques des 

poissons. C’est une technique de pêche qui 

compromet la reproduction et le 

renouvellement des espèces halieutiques.  
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Facteurs déterminants l’emploi des 

pratiques destructives de pêche 

Sur le lac Toho, les pêcheurs qui 

emploient plus les pratiques destructives de 

pêche sont ceux qui fréquentent plus le lac (une 

fois par jour ou soit plus d’une fois par jour), 

qui ont un faible nombre d’années 

d’expériences dans la pratique de la pêche et 

qui ont pour la plupart un niveau d’instruction 

primaire. La forte fréquentation des 

écosystèmes aquatiques à travers la 

multiplication du nombre de fois de pêche par 

jour ne favorise pas la reproduction et la 

croissance soutenue des poissons (Lalèyè et al., 

2005 ; Akonkwa et al., 2017). Sur le Fleuve 

Ouémé au Bénin, cette forte fréquentation a 

entraîné une très forte pression de pêche sur les 

ressources halieutiques et provoque donc la 

baisse de la productivité de ces écosystèmes 

aquatiques (Lalèyè et al., 2007). Le nombre 

d’années d’expériences dans la pratique de la 

pêche est un facteur déterminant de l’emploi 

des pratiques destructives de pêche car plus le 

nombre d’années d’expériences dans la 

pratique de la pêche augmente, plus le pêcheur 

prend conscience de l’état actuel des ressources 

halieutiques et le compare à celui des années 

antérieures dans l’intention de prendre des 

mesures qui vont en faveur de la conservation 

des dites ressources. Ces mesures sont, entre 

autres : la réduction de l’emploi des pratiques 

destructives de pêche, l’utilisation des 

pratiques conservatrices des ressources 

halieutiques telles que les filets à mailles 

supérieures ou égales 50 millimètres 

(Montchowui et al., 2007 ; Ahouansou et al., 

2016). Le respect de cette proportion de maille 

correspondant à la longueur optimale est une 

mesure de sauvegarde et de bonne gestion des 

ressources halieutiques telles que 

Sarotherodon galilaeus. Le "niveau 

d’instruction du pêcheur" est aussi un facteur 

déterminant dans l’appréciation de la baisse 

des ressources halieutiques. En effet, les 

pêcheurs n’ayant aucun niveau d’instruction et 

ceux ayant un niveau d’instruction primaire 

sont ceux qui utilisent plus, emploient plus les 

engins et pratiques de pêche destructives des 

ressources halieutiques tandis que ceux ayant 

un niveau d’instruction secondaire emploient 

plus des pratiques conservatrices des 

ressources halieutiques (Kpenavoun et al., 

2017). Le constat est que la plupart des 

pêcheurs sont généralement des pauvres ayant 

un faible niveau d’instruction (Macusi et al., 

2017 ; Machado et al., 2019). Quand le pêcheur 

accumule des connaissances formelles par 

l’éducation, il abandonne progressivement 

l’utilisation des pratiques destructives de pêche 

au détriment des pratiques conservatrices. Un 

niveau d’instruction élevé du pêcheur (niveau 

d’instruction secondaire) acquis grâce à 

l’éducation formelle induit, de fait, une prise de 

conscience sur l’état d’épuisement des 

ressources halieutiques du lac. 

 

Conclusion 

La présente étude sur l’analyse des 

déterminants socio-économiques de 

l’utilisation des pratiques de pêche destructives 

des ressources halieutiques du lac Toho au 

Bénin a mis en exergue non seulement la 

manière dont les pêcheurs perçoivent les 

pratiques destructives de pêche mais aussi les 

facteurs socio-économiques qui amènent les 

pêcheurs à employer ces pratiques. Elle a 

révélé que le nombre d’années d’expériences 

dans la pratique de la pêche, le niveau 

d’instruction du pêcheur et la fréquence de 

pêche du pêcheur sont donc les facteurs qui 

expliquent l’emploi des engins et pratiques de 

pêche destructives. 
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